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DE violents incendies ontrécemment réduit en cen-dres deux maisons d’habi-tation, respectivement àDivindé et Dikongo, deuxquartiers de la rive gauchede la commune de Mouila.Les deux habitations,construites en matériauxde récupération, ont été ra-pidement consumées. Siaucune perte en vie hu-maine n’a été enregistrée,en revanche, les dégâts ma-tériels sont très impor-tants.Au quartier Divindé, l’in-cendie s’est déclaré tôt lematin, dans l’une des 6chambres de la maison,avant de tout ravager sur

son passage, alors queleurs occupantes étaientdéjà parties vaquer à leursoccupations journalières àOlam. C’est une voisine de pas-sage qui, apercevant lesflammes dans une cham-bre, a ameuté le quartier.Malheureusement, la vio-lence des flammes a étételle, que seuls les enfantsqui se trouvaient à l'inté-

rieur de la maison ont puêtre sauvés.Au quartier Dikongo, c’estégalement d'une chambreque le feu est parti à la mi-journée, avant de consu-mer le reste de la maison.Grande a été la désolationdes occupants, pour la plu-part des locataires.Une enquête a été ouvertepour déterminer les mo-biles de ces deux sinistres.

Deux maisons réduites en cendres
aux quartiers Divindé et Dikongo

Drame à Mouila
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Cette famille a tout perdu.
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Les flammes ont été d'une rare violence.
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LE quartier Dragon, dansle troisième arrondisse-ment de Libreville, a été lethéâtre d'un meurtre, dansla nuit de mercredi à jeudi.En effet, une jeune femmeidentifié comme PavinaYasmine Mihiba Pambou,Gabonaise de 26 ans, afroidement envoyé ad pâ-tres son concubin lorsd'une attaque au couteau.Il s'agit du regretté AudeJesmy Mouele, un compa-triote de 30 ans, agent dela Garde républicaine der-nièrement en poste àl'unité d'intervention de cecorps. Ce drame serait consécutifà une dispute entre le cou-ple au sujet d'un enfantque le défunt aurait euhors ménage. De fait, il estenviron 21 heures quandAude Jesmy Mouele rentreà son domicile. Trèsépuisé, après une durejournée de labeur, le mili-taire est interpellé par sacompagne. Mais ce derniern'a pas envie de discuter,surtout que le ton de soninterlocutrice prend subi-tement un air grave. Aussi, décide-t-il d'aller seréfugier dans la chambredes enfants. 

Mais Pavina Yasmine Mi-hiba Pambou est loind'avoir dit son derniermot. Ainsi, pendant queson compagnon tente detrouver le sommeil, elle semet donc à inspecter mi-nutieusement son télé-phone portable. Lacuriosité de la dame finitpar payer: elle découvreque celui avec qui elle vit afait un enfant dehors.Mieux, elle réussit même àsavoir que l'enfant enquestion est de sexe fémi-nin. Toute chose qui l'au-rait mise dans une colèrenoire. Aussi, pour en avoir lecœur net, elle tire alorsAude Jesmy Mouele de sonsommeil et le soumet à unpetit interrogatoire. Mais
ce dernier, à ce qu'il sem-ble, serait resté muet de-vant la requête de saconcubine. 

Sur ces entrefaites, MihibaPambou se dirige à la cui-sine, s'empare d'un cou-teau et en plante la lame au
cou de Mouele. Gravement blessé, le mili-taire va pisser tout sonsang avant de passer de vieà trépas, quelques instantsplus tard, malgré les initia-tives entreprises, en vue destopper l'hémorragie. 

Alertés par la famille, leséléments de la Police d'in-vestigations judiciaires(PJ) sont arrivés quelquetemps après sur la scènedu crime et ont procédé àl'arrestation de la meur-trière présumée. 

Elle tue son concubin pour avoir eu un enfant extra conjugal
Homicide à Dragon
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Aude Jemsy Mouele est passé de vie à trépas, après le coup de couteau...
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... que lui a planté Yasmine Pavina Pambou Mihiba,
sa concubine.
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L'agent de la Garde républicaine (GR) 
de son vivant.
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